
Bien vivre à 
VITRY À GAUCHE 

vraiment

IL EST TEMPS   
de faire vivre  

LE DÉBAT !
Les élections municipales de mars 2014, vont se dérouler alors que nous subis-

sons une politique d’austérité imposée depuis deux ans par un gouvernement 
de gauche. Depuis la signature d’un traité européen, rédigé dans la continuité 

du projet Sarkozy jusqu’à une nouvelle contre-réforme des retraites, les repères qui 
fondent traditionnellement l’identité de gauche sont foulés aux pieds. 
Par ailleurs, la politique gouvernementale menace la liberté d’action budgétaire des 
municipalités en réduisant leur financement public et elle impose aux communes une 
réforme des rythmes scolaires sans concertation ni moyens suffisants. La mise en 
place autoritaire du Grand Paris ne manquera pas d’avoir des conséquences néfastes 
pour la population vitriote.

Dans le cadre de cette politique soumise au monde de la finance, la droite décom-
plexée et le Front national proposent économiquement et socialement des solutions 

toujours plus dures pour les salariéEs. Elles sont aussi de plus en plus arrogantes, 
confortées en cela par la politique gouvernementale, dans leur volonté de stigmati-
ser les étrangers, les Roms, les homosexuels.
Malgré ce contexte, à Vitry, le maire et son équipe ont fait le choix de repartir, avec 
les mêmes méthodes, pour un nouveau mandat en s’adressant à toute la gauche fa-
vorable ou opposée à la politique gouvernementale. Cette situation risque de mener 
à une abstention encore plus forte et à un renforcement de la droite et de l’extrême 
droite.
Nous ne nous résignons pas : il est indispensable que pour le scrutin de mars 2014, 
toutes celles et tous ceux, associatifs, syndicalistes, membres du Front de gauche, 
du NPA, écologistes ou socialistes opposés à la politique du gouvernement, se re-
trouvent sur la liste d’une gauche audacieuse qui revendique haut et fort son oppo-
sition à l’austérité, ses valeurs démocratiques, antiracistes, féministes, écologistes.

Il existe des éléments positifs dans la gestion de Vitry.  
Mais, nous contestons certains choix.  
Des RUPTURES s’imposent. 
Nous ouvrons le DÉBAT et proposons des ALTERNATIVES.



Logement : la mairie construit à tout va 
et les promoteurs de logements privés se 
réjouissent. Mais la densification imposée 
ne permettra ni un cadre de vie agréable ni 
une réponse à la demande de logement social 
qui est toujours aussi forte. Et elle oublie la 
rénovation et l’entretien de l’habitat social 
existant. La concertation avec les locataires 
doit être imposée et respectée.

Veolia : ça suffit !  La 
gestion de l'eau et la collecte 
des déchets doivent être 
publiques !

Malgré les engagements,  
il manque une deuxième EHPAD 
(maison pour personnes âgées 
dépendantes). La gestion de celle  
des Lilas s'est dégradée ! La solidarité 
intergénérationnelle doit être 
facilitée.

Refusons les augmentations  
de la taxe d’enlèvement des ordures 
ménagères.

Discutons des missions et  
du bilan de la police municipale.

Vitry doit respirer dans 
un environnement protégé 
(circulation piétons, vélos, bus de 
desserte des quartiers), le parc du 
Coteau doit être préservé dans son 
intégralité.

La démocratie locale est défaillante : les 
conseils de quartier, le conseil municipal 
des jeunes n’ont ni moyen ni pouvoir. 
La vie associative doit être encore plus 
encouragée (culture, sport, locataires 
etc.) : elle doit être soutenue au plus près 
des quartiers.

Le conseil municipal doit 
être respecté et doit pleinement 
fonctionner. Le débat pour la 
ville ne doit pas être concentré 
dans une équipe restreinte 
autour du maire !

Vitry investit plus de 30 millions d’euros 
dans une collecte pneumatique des déchets, 
ce qui représente un coût faramineux 
pour un bilan écologique très contestable. 
Dans le même temps, des services publics 
municipaux manquent de personnel au 
nom des contraintes budgétaires, et des 
investissements attendent (salle des fêtes, 
crèches, etc.).

Vitry doit s’engager plus fortement auprès des sans-papiers, contribuer à l’accueil d’urgence des Roms 
(scolarisation des enfants), exiger de l’État qu’il remplisse ses missions humanitaires : la municipalité 
contribuera ainsi à faire reculer le racisme.

Nous, signataires de cet appel, invitons à une rencontre ouverte toutes celles et tous ceux  
qui veulent discuter de ces propositions et de la constitution d’une liste qui porterait ce projet.

Nous vous donnons rendez-vous
mercredi 4 décembre, à 20 h salle du Château, 6, rue 

Montebello (place du Marché)
Dominique Adam, responsable d'une association d'alphabétisation et engagée dans la solidarité avec les Roms, Dominique Angelini, Gauche anticapitaliste membre du Front 
de Gauche, Anick Berthelot, GA, Jean Barral, Nouveau Parti anticapitaliste, Antoine Boulangé, syndicaliste enseignant, Josette Catteau, retraitée, Michel Catteau, fonctionnaire 
territorial, Huguette Chandez, militante antiraciste, Didier Duffaud, NPA, Fred Erard, militant associatif parents d'élèves, Christophe Filley, militant antiraciste, Bernard Galin, 
ancien conseiller municipal (2001 - 2008), Norbert Haumont, Parti de Gauche membre du Front de Gauche, Pascal Labois, militant antiraciste, Daniel Lafay, PG, Martine 
Lachaud, membre du Conseil national du PG, Patrice Lang, PG, Elisabeth Launey, PG, Josiane Leboïté, NPA, Monique Loriette, engagée dans la solidarité avec les Roms, Adrien 
Pétré, syndicaliste dans la métallurgie, André Pezron, ancien syndicaliste, engagé dans la défense des locataires, Bertrand Potier, maire adjoint sortant, PG, Danièle Poupardin, 
responsable d'une association d'alphabétisation, ancienne conseillère municipale (2001-2008), Didier Poupardin, engagé dans la défense de l'accessibilité aux soins pour tous et 
l’antiracisme, Sylvie Vancaessele, GA


